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Fin de soirée tragique
Trois personnes périssent dans un accident de la circulation impli

Isabelle Pion
ipiontalatribune.qe.ca

SHERBROOKE

ne soirée de fête d'employés de Clarica a viré au
cauchemar. dansla nuit de samedi à hier: trois per-

sonnes ont péri, et deux autres personnes ont été blessées
dans une tragédie de la route survenue dans l’arrondissc-
ment Valions-du-Lac de Sherbrooke.

L'atmosphère sera d’une lourde tristesse aujourd'hui
chez Clarica. L'accident a coûté la vie au directeur de la suc-
cursale. Sylvain Blanchet. Le directeur a la formation. Fran-
cis Croteau, a aussi perdu sa conjointe, Marie-Josée Gagne.
mère de trois enfants âgés de 3. 11 et 13 ans.

La collision a également coûté la vie à Benoit Laramée.
agé de 22
l'arrondissement des
Vallons-du-Lac.
L'épouse de Sylvain
Blanchet.
Blanchet. de même
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Imacom, Jocelyn Riendeau

Deux des quatre occupants de cette Ford Windstar, dont le directeur de la succursale Clarica de Sherbrooke, Sylvain Blanchet, et Marie-Josée Gagné, de Sher-
brooke, ont perdu la vie dans la nuit de samedi à hier, au coin du chemin Saint-Roch et de la sortie 133 de l'autoroute 55. Le conducteur de l’autre voiture

impliquée dansla collision, Benoît Laramée,est également décédé.

 

Mont Orford: Legendre
refuse de se lier les mains

Olivier Bouffard

MAGOG

¢ n'est pas avant la fin de jan-
vier que le ministre responsa-

ble de la Société de la faune et des
parcs du Québec. Richard Legendre.
sera en mesure de prendre une décision
quant aux modifications proposées aux
limites du Parc national du mont Or-
ford visant a permettre a la compagnie
Intermont de concrétiser d’importants
développements au pied de la monta-
gne.

Les audiences publiques sur les mo-
difications proposées étant terminées,
la prochaine étape consiste à rédiger un
rapport. Or. le ministre ne prendra
connaissance de ce rapport et des re-
commandations de son personnel qu'à
la fin de janvier. Il refuse donc de fixer
une date pour rendre sa décision.

Par ailleurs, le ministre a tenu a

rappeler que la consultation. qui s'est
terminée samedi, ne remplacerait pas
des audiences du Bureau des audiences
publiques en environnement (BAPE)
sur le projet d'Intermont, si celui-ci ve-
nait à se concrétiser. Interrogé à savoir
si de telles audiences auraient automa-
tiquementlieu si l'échange de terrains
entre le parc et Intermont était accepté
et que la compagnie allait de l'avant
avec ses projets de développement. M.
Legendre a dit qu'il ne savait pas «si de
telles audiences étaient automatiques.
mais qu'elles étaient toutefois forte-
ment souhaitables pour tout projet de
développement majeur comme celui-
ci».

Interrogé à chaud à la fin des au-
diences, M. Legendre a procédé à quel-
ques observations sur ce qu’il avait en-
tendu au cours du week-end. «Le
premier commentaire qui me vient à
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l'esprit est que les
gens souhaitent
que le parc soit
plus grand. Par
rapport à ce qu'on
leur présentait
comme augmenta-
tion de la superfi-
cie du parc, les
gens appréciaient.
mais le message
est clair qu’ils veu-
lent que le parc
soit encore plus
grand».

«Sur le sujet de
l'échange de ter-
rains, plusieurs sc
sont interrogés si
on ne pourrait pas
obtenir encore da-
vantage en retour
des terrains qui
pourraient être cé-
dés à Intermont.
D'autres disent
qu'ils ne veulent
pas du tout
d'échange de ter-
rain avec la com-
pagnie». a pour-
suivi le ministre Legendre.

«Le gros élément d'interrogation, disait le ministre, est
le centre devillégiature et d’hébergement. C’est à ce niveau

Grostest
pour le Bloc
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| « Parti libéral du Canada s'attend à remporter

les deux comtés à l'occasion des élections com-
plémentaires de lundi dans Berthier-Montcalm et Lac-
Saint-Jean-Sagucnay.

.
. 

Les deux circonscriptions étaient représentées par
des députés du Bloc québécois qui ont quitté la politi-
que fédérale pour tenter leur chance sur la scène politi:
que provinciale l’été dernier.

Le PLC et le Bloc ont actuellement 35 députés cha-
cun au Québec ct une double victoire libérale aujour-
d’hui représenterait un énorme succés pour le parti de
Jean Chrétien.

Mais la commande est grosse. À la dernière élection,
le Bloc à recueilli pres de deux fois plus de votes que le
PIC dans Berthier-Montcalm, soit 57 pour cent des
voix. L'écart était même plus grand dans le comté de
Lac-Saint-Jcan-Saguenay, où les électeurs avaient été 66
pour cent à donnerleur appui au Bloc.

Le ministre responsable de la Société
de la faune et des parcs, Richard Le-
endre, devra déciders’il accepte l’of-
re d'échangedeterrains avec la com-

pagnie Intermont, qui souhaite
procéder à d'importants
développements au pied

du mont Orford.

Pour les observateurs politiques, la course semble
plus serrée dans Berthier-Montcalm où l’ex-maire de
Ste-Genevieve-de-Berthier, Richard Giroux, fait campa-
gne pourles libéraux. Le Bloc est représenté par Roger
Gaudet. L'ancien député, Michel Bellehumeur, avait dé-

missionné pour sc présenter candidat pour le Parti qué-
bécois dans le comté de Joliette, sans succès toutefois.

 Lever du soleil: 7 h 14 Coucher: 16 h 03

ÂATTS mosssensescensenencene D 1
Automobile ............ B8
B. dessinées..........D4
Décès.DB
Economie ……….….. B6
Ephémérides.......... D4 

Loterie cures AZ
MÉtÉO …….……vesoserres D3
Mots croisés...........D4
Opinions ……ccs A6
Personnalité .......... B8
Sports.CT  
 
 
  
   

 

  ¢ SHERBROOKE
Aw MITSUBISHI

Angle boul. Bourque et Haut-Bois

(819) 348-8222

que l’on sent le plus d'opposition et de divergence d'opi-
nions entre les participants à la consultation». a conclu M.
Legendre.
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DEUXIÈME TREMBLANT (BI)
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Au Lac-Saint-Jean-Saguenay, Gilbert Tremblay livre
bataille pour lc PLC contre le candidat du Bloc Sébas-
tien Gagnon. Le bloquiste Stephan Tremblay avait éga-
lement démissionné pour se présenter lors de l’élection
partielle au provincial l’été dernier, Il à d’ailleurs été élu
pour le PO.
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De bénéficiaire à bénévol
Pour avoir connu la misère, Marie Josée Gagné savait l’importance des Paniers de l'espoir

NDLR: En dépit de circonstances tragi-
ques, La Tribune a décidé de publier un
reportage dans le cadre dela collecte

des Paniers de l’Espoir, pour lequel l’en-
trevue a été réalisée quelques heures

avant l'accident qui devait coûterla vie à
Marie-Josée Gagné,l’une des bénévoles
des Paniers de l’Espoir. Celle-ci avait ac-
cepté de témoigner de son expérience de

bénévolat.

Isabelle Pion
ipronte fatribune.epcd
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idee dun portefeuille sans
l'ombre d'un billet, vide,

comme les placards de la cuisine; un
Noël passe avec l'estomac qui gargouil-
le: une idée sans doute un peu abstraite
pour plusieurs personnes qui ont frap-
pé aux portes des maisons fleurimon-
toises, ce samedi, en quête de provi-
sions pourtes plus démunis.

Mais, parmi elles, une maman qui
peut expliquer toute l'importance d'un
panier de l'Espoir.

Car aujourd'hui, les rôles sont in-
Verses.

Marie-Josée Gagne, une Sherbroo-

Guertin, ce same

koise de 35 ans, donne maintenant a
ceux qui ont I'estomac creux. Plus enco-
re, elle prend le temps d’amasser avec

TETOTEALpoyost ee
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Victoria, agée de 3 ans. Virginie. 13
ans. ct Guillaume. 11 ans.

En recueillant avec eux des dons
pour les gens dans le besoin, elle veut
tout simplement leur rappeler que
manger tous les jours n'est malheureu-
sement pas un acquis.

Si celle-ci veut leur transmettre vet-
te leçon de vie, c'est qu'elle à connu des
moments difficiles. Une fois dans sa
vie, elle s’est adressée à la Fondation
Rock Guertin afin de recevoir un pa-

nier de l'Espoir. «Et mes parents.
quand j'étais jeune. ont toujours donné
à des causes commecelle-là». explique-
t-elle.

«À un moment donné. je suis tom-
bée mère monoparentale. avec un tra-
Vail ici et là. Une année. j'ai eu plus de
misère que les autres années. et j'ai
demandé un panier de Noël. J'ai eu
bien peur de ne pas l'avoir!» Avisée
que la distribution des paniers se termi-

bouteille de champagne. Que des gens
pensent que mêmesi on est pauvre. on
peut avoir envie de boire du vin, je
trouve ça bien qu'ils aient pensé à ça.»
Et maintenant. c’est elle qui chaque an-
née glisse une bouteille de vin dans les
paniers de provisions.

A l'époque. dit-elle. elle habitait
dans une coopérative où plusieurs mè-
res célibataires, comme elle, avaient
fait une telle demande. Commele voeu
de l'une de ses voisines n'avait pas été
exaucé, celle-ci a alors partagé avec elle
ct son enfant le contenu de ses six boi-
tes. «Je trouvais qu’elle faisait pitié: je
lui avais donné deux boîtes». indique-t-
elle. Puis l'année d'ensuite. les choses
se sont mises à aller mieux et la jeune
femme s'est toujours débrouillée. La
dame s'occupe aujourd’hui de sa garde-
rie nichée chez elle, histoire de pouvoir
être près de ses enfants.

A ses yeux, ces paniers permettent
beaucoup plus que de se remplir l’esto-

i. Mme Gagné,qui a déjà eu besoin de faire une demande pour un
panier de l’Espoir dansle passé, tenait à sensibiliser ses trois enfants. On la voit ici en

compagnie de sa petite fille, Victoria, avant le début de la tournée.

les autres bénévoles des boîtes de nour-

riture. Et la collecte sert aussi de leçon
de sensibilisation à ses trois enfants.

finacom, Claude Poudin

Marie-Josée Gagné tenait à participer à la collecte de dons pour la Fondation Rock manifesté, celle-ci était sur le
céder à l'angoisse.

porte. vers 18 h 15!

nait vers 18h et personne ne s'étant

Jusqu'à ce que les
bienfaiteurs apparaissent au seuil de la

«On a pleuré, se remémore-t-elle.
Les enfants savaient qu'on attendait ça
toute la journée. J'avais même eu une

mac. «Ça te permet de te soucier d’au-
tre chose que de penser à manger!», in-
dique-t-elle.

Selon Marie-Josée Gagné, les gens
ont encore beaucoup de préjugés.
Pourtant. rappelle-t-elle, les situations
difficiles surviennent partout. même
dans les milieux aisés: elle en est la
preuve.

point de

Rock Guertin: «Ça fait chaud au coeur»
Isabelle Pion

ipionta latribune.qe.ca
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ereales, chocolats, boîtes de conserve, tri-
cots: le garage de la résidence du direc-

teur géneral du tournoi Pif Dépatie, Jean-Charles
Doyon, avait pris des airs d'entrepôt, ce samedi.
Dès 9 h 30, les quelque 75 personnes qu’il avait
réunies ont assailli les rues d'un quartier de l'ar-
rondissement de Fleurimont, question de donner
un petit coup de pouce à lu Fondation Rock
Guertin.

Ecole de la Samare, 9 h: les directives sont
donaces par M. Doyen. qui rappelle du mème
coup la petite histoire de cette vaste opération
née il y a une vingtaine d'années, à la suite d'un
téléphone logé par une personne désespérée à ta
tribune téléphonique de la radio CHLT.

Quelques minutes plus tard, les voitures par-
tent dans toutes les directions, placardées d’affi-
che de la fondation. Les citoyens à qui l'on rendra
visite sont déjà avertis que l’on cognera à leurs
portes, une lettre ayant été postée dans plusieurs
foyers fleurimontois.

Les portes s'ouvrent sur des visages endormis
ct des mines encore fripées. Dans les deux tiers
des maisons visitées, on accepte d'aller fouiller
dans ses placards afin de dénicher ce qui pourrait
manquer à une famille le soir de Noël.

La générosité provoque l'enthousiasme, inévi-
tablement. Etonne parfois. Au terme du trajet.
Olivier Parenteau et Samuel Ladouceur sont en-
core surpris du billet de 100 $ sorti tout droit
d'un portefeuille. «Toi, tu t'attends à ce qu'il te
donne deux ou trois cannettes!» lance Olivier.

Parfois, ce sont les visages fermés. les portes
qu'on ouvre à peine de quelques centimètres qui
surprennent. «On n'a même pas le temps de dire
ce que l’on fait et ils te disent non merci», expli-
 

FIN DE SOIRÉE TRAGIQUE
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que M. Croteau. ont cte transportés au CHUS.
Selon les informations policières, hier soir, l'état
de Mme Blanchet était jugé critique. alors que M.
Croteau souffrait de blessures graves. On ne
craint toutefois pas pour sa vie. Mme Blanchet
souffrirait notamment d'une fracture du bassin et
a du subir une operation hier.

Les quatre amis revenaient du party de Noël
de Clarica. qui a eu lieu à l'hôtel Chéribourg, à
Magog. La Ford Windstar dans laquelle ils pre-
naient place suivait un autre véhicule, dans lequel
se trouvaient un des directeurs du centre financier
ct sa conjointe. Sclon l'agent du Service de police
de Sherbrooke (SPS) Stéphane Côté, qui était sur
les lieux de l'accident, une certaine panique ré-
gnait sur place à son arrivée.

La tragédie s'est produite vers 2h 20, au coin
du chemin Saint-Roch et de la sortie 133 de l’au-
toroute 55. Benoit Taramée. qui circulait en Maz-
da Protege en direction de Saint-Élie-d'Orford, a
frappe la Ford Windstar. conduite par Mme Blan-
chet. La collision se serait produite du côté con-
ducteur, mais ce sont les deux personnes du côté
passager qui sont décédées, selon l'agent Stépha-
ne Côte. Le decès a ête instantane.

I ¢ véhicule dans lequel prenait place le collè-
gue de MM. Blanchet et Croteau aurait fait son
arrêt obligatoire. puis la Ford Windstar se serait
immobilisée pour effectuer son arrêt. La Mazda
Protegé aurait heurté le véhicule conduit par Lu-
cie Blanchet alors qu'il s'engageait dansla voie.

«La conductrice n'aurait pas vu la Mazda Pro-
tegd ou ne l'aurait pas laissée s'engager». indique
le porte-parole du SPS, Michel Martin.

Les deux femmes étaient assises à l'avant.
alors que les conjoints prenaient place à l'arrière.
Les deux couples proviennent de l'arrondissement
de Fleurimont.

Pour sa part, Benoit Laramée était le seul oc-
cupant dans sa voiture.

Les agents du SPS et un spécialiste de la Sûre-
te du Québec ont été dépêchés sur les lieux afin
de recréer la scène de l'accident. La vitesse, l'al-
cool ou la température ne seraient pas en cause.
Selon Michel Martin, il n'V avait pas de neige au

moment où est survenue la collision: la chaussée
était seulement humide.

Consternation

Chez Clarica, la nouvelle a semé la consterna-
tion, hier, chez les 42 employés. Dirigeant appré-
cié. homme fortement impliqué, Sylvain Blanchet
est aussi le père de deuxfilles âgées de 16 et [4
ans, de même que d'un garçon de 12 ans.

«C'est un homme extraordinaire. C'était un
ami au départ que je connaissais depuis 15 ans.
C'est un hommejuste et droit». indique son collè-
gue Jocelyn Marcoux, directeur adjoint chez Cla-
rica, mentionnant du mème coup toutes les cau-
ses sociales dans lesquelles M. Blanchet était
impliqué, dont la Croix-Rouge. le hockey et I'As-
sociation canadienne des dons d'organe (ACDO).
entre autres. Selon M. Marcoux, Sylvain Blanchet
occupait ce poste depuis 1998, mais travaillait
pour la compagnie depuis une vingtaine d'années.

«Demain matin (aujourd'hui). ça ne sera pas
drôle», commente Carole Couture, formatrice au
centre financier, la voix étranglée par l'émotion.
C'est le frère du défunt. Serge Blanchet, vice-pré-
sident de Clarica à Québec, qui doit veiller aux
détails des funérailles, selon cette dernière.

La tristesse était aussi palpable dans le quar-
tier où habite la famille Blanchet. «Sa fille était
chez nous hier soir, commente le directeur du ti-
rage à La Tribune, André Custeau. Sylvain. c'était
une personne que tout le monde aimait, que tout
le monde se plaisait à dire qu'il le connaissait.»

Le directeur général du tournoi de balle lente
Pif. Jean-Charles Doyon, était aussi secoué, hier.
L'une des victimes, Marie-Josée Gagné. avait pris
part à la collecte de dons organisée par ce dernier
pour les Paniers de l'espoir. Au terme de la col-
lecte. Mme Gagné avait fait un témoignage afin
de raconter aux gens qu'elle s'était transformée
en bénévole pour la Fondation Rock Guertin,
mais qu'elle avait d'abord été une bénéficiaire.
«Elle avait l'air contente de le faire. soutient M.
Doyon.Elle m'avait dit qu'elle voulait revenir l'an
prochain.»

que-t-il.

Heureusement. les sacs remplis de victuailles,
qui attendatent patiemment au pas de la porte et
tendus avec un immense sourire. compensent
pour le reste! Certaines boîtes contiennent même
de petits trésors: des bouteilles de vin, des des-
serts, ainsi que des centres de table et tout le né-
cessaire pour préparer un bon repas digne du
temps des Fêtes.

«Les gens vont manger»

Présents à l'activité pour une deuxième et cin-
quième année respectivement, les deux garçons
apprécient l'expérience. «On mange trois fois par
jour. alors qu'il y en à qui ne mangent pas du tout
à Noël. On gèle environ quarante minutes... mais
les gens vont manger». s'enthousiasme ce dernier.

Il y à déjà six ans que Jean-Charles Dovon a
mis sur pied cette activité. qui regroupe des
joueurs de hockey de l’équipe les Chiefs. dans la

catégorie Bantam A. auxquels se greffent leurs
parents. «Je voulais trouver une relève aux Pa-
niers de l'Espoir et montrer aux jeunesà partager,
leur montrer que tout le monde n’est pas aussi
chanceux que nous», explique-t-il.

Au terme de la récolte. le garage de’ la rési-
dence des Doyon s'est transformé en vaste chan-
tier: des dizaines et des dizaines de boîtes y ont
été empilées, le temps qu'un camion de la fonda-
tion vienneles cueillir.

«IL y a de l'action ici!» s'est exclamé le père de
la fondation. Rock Guertin, à son arrivée. «Ça
fait chaud au coeur. C’est agréable et réconfor-
tant de voir qu'il y a un gars du quartier qui va ra-
masser tant de nourriture dans un quartier donné.
Et ça grossit à tous les ans. C'est /'fun de voir des
jeunes de cet âge-là!»

Environ 1200 maisons ont été visitées dans
l'arrondissement de Fleurimont. Quelque 2500
demandes ont été acheminées pour recevoir un
panier de l'Espoir.
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cunis CN assemblee generale
hier. les travailleurs de Fissa-

ges Sherbrooke ont accepie quelques
modifications à la comcntion collective
pour lu periode de 1vdemarrage de
l'usine )

«On + mis la main aux dermeres re-

touches dans les relations sendicales
pour boucler le contrat social entre la
partie patronale et <vndicules. vom-
mente le conseiller vadical a la CSD.
Denis Vignault

Sans certanes moditications, appli
quer la convention collective aurait et
drop demandant .cxplique la pres
dente du syndicat. Ginette Provencal.
Les travailleurs ont donc accepte quel-
ques modifications aux clauses de la
convention concernant les jours teries
durant la periode de Noel. par exem-
ple. pour lu pertode de démarrage des
activites.

Suns avancer de date precise. de pre-
sident du comte de relance. Laval
Chartre. souligne que le debut des aeul-
vites de l'usine de la rue Pacifique sc
tera d'ici Noel. «I n'y a pas lieu de vine
quièter: ça va demarrer d'ici une dizai-
ne de jours. Je pense qu'il va y avoir au
moins une dizaine d'emploves avant les
Fêtes». explique-t-il. soulignant qu'il Quant a moi. Cest sur que ça redemar-

Lundi 9 decembre 2002/ La Tribune A3

«Dernières retouches» avant la relance
Les travailleurs de Tissages Sherbrooke acceptent des modifications à la convention collective

 
Pain ve, Je We A A! Ru Pts

Reunis hier au Centre communautaire de loisir Sherbrooke, les travailleurs de Tissages Sherbrooke ont accepte quelques modifications
aux clauses de la convention concernantles jours fériés durant la période de Noel, par exemple, pour

la période de démarrage des activités.

mais il y a beaucoup d'ettorts de la part travailleurs sont rissures. Hs vont atten
espere qu'environ SO travailleurs soient re, Mais [a vitesse à laquelle ça vu rede-
de retour au boulot d'ici la fin du mois
de janvier.

Rassures. les employees” Our

marrer. on ne le sait pas-. répond un
travailleur de Fissages Sherbrooke.
Jean-Mare Pmaid. <11 4 à du retard.

de la compagnies. soutient de son côte
[copold Lecours. Quant aux modifiva-
tions apportées, les deux hommes souli-
gnent qu'elles etaient prévisibles. <Les

dre leur appel pour retourner travailler
C'est quand méme une bonne nouvelle

avantles Fétess. resume Mme Proven:
Cl

 

Les|
Evelyne Leblam

cleblanc alarbune.gecu

SHERBROOKE

sir. construire. créer. rêver ct
ensemble étaient les mots

d'ordre du tout premier Forum social
de la jeunesse estrienne (FSJE) qui

s'est déroulé en fin de semaine en pré-
sence d'une centaine de jeunes. ages
entre 15 et 35 ans. dans les locaux du
Collège de Sherbrooke.

«L'objectif de ce Forum est de dé-
velopper la responsabilité citoyenne
pour construire une vision de ki jeunes-
se sur leur avenir qui débouchera sur
des actions concrètes», affirme Caroli-
ne Gagné. coordonnatrice du Forum
qui s'est déroulé sous la thématique
«Occupe ton espace. joue ton rôle».

Comme le rappelle Mme Gagné. ce
Forum social jeunesse unique au Qué-
bec. et méme en Amérique. a été orga-

unes se donnent
 

  nisé par et pour les jeunes dansla dyna-
mique Forum social mondial de Porto
Alegre. au Brésil. qui se déroulera en
janvier 2003.

«]e Forum cherchait à savoir cu
que les jeunes Estriens veulent et quel- wa.

que. pas [a politique « Québec ou Otta- vailleurs que des personnes en marge
mais celle entre les individus». de la société. raccrocheur où décro-

les sont leurs valeurs pour construire la explique Mme Gagne soulignant que cheur.

saciét¢ de demain. Nous souhaitons in- les participants étaient autant des étu-

citer les jeunes à s'impliquer en politi- diants de l'université, du cégep. des tra- duré le Forum, les conférences, les ate-
 

"équité prend forme pour
- les camionneurs artisans

Evelyne Leblanc
cleblanctelatribine.quea

SHERBROOKE

équite dans le transport prend forme
pour les camionneurs propriétaires. Les

séances d'information se multiplient afin de diffu-
ser le fameux contrat tvpe lancé à la fin d'octobre
dernier par le Forum des intervenants de l'indus-
trie du camionnage afin d'aider les routiers et les
utilisateurs de services à passer entre eux des con-
ventions plus équitables.

Le président du Forum.
Paul-Emile Thellend. et ses
collaborateurs étaient de
passage a Sherbrooke. hier.
afin de rencontrer les rou-
tiers artisans et leurs clients
de la région de l'Estrie. La
température neigeuse à
pourtant refroidi les travail-
leurs de la région qui ont
brillé par leur présence peu
nombreuse.

«Il est clair que nous al-
probablement revenir

dans la région. car il est im-
portant que l'information

de l'industrie du soit diffusée à travers la ré-
camionnage gion auprès des entreprises

embauchant des routiers et auprès des routiers
eux]mêmes». explique M. Thellend rappelant que
le2$500 routiers artisans du Québec sont les per-
sogues possédant un seul camion. le conduisantet
comfractant leur propre contrat de courses avec
lesentrepreneurs.
a”

—

Paul-Émile
Thellend, pré<i-  lons
“dent du Forum
des intervenants

ê

»
-
-

€ contrat type d'engagement prévoit les dit-
fétents frais et les conditions s'imposant durant
l'exécution d'un transport de marchandises. Il dé-

coule des frictions que le milieu du transport a

cofinues entre 1998 et 2000.

«Le Forum a vu le jour après les moyens de

Résoudre les frictions

RR
2K
2
%

“
a
h
s

wn

pression entrepris en 199$ et 1999, Les routiers
vivaient des moments difficiles découtant de la
déréglementation dans te domaine du transport à
travers l'Amérique du Nord du début des années
OU». explique le président du Forum.

«1."abolition du bureau de tarification et l’arri-
vee de nouveaux joueurs ont provoqué de mau-
vaises conditions de travail et une concurrence
déloyale et abusive dans l'industrie. Le vase a dé-
bordé avec la montée du coût du carburant. Les
routiers ont paralysé les routes un peu partout à
travers la province avec leur camion pour dénon-
cerla situation». ajoute-t-il.

À la suite de ces événements, le ministre des
Transports de l'époque. Guy Chevrette. avait créé
le Forum atin que les représentants des usagers
des services de transport et des routiers se ren-
contrent et s'entendent.

«Le mandat de cette table de concertation
était alors d'élaborer un contrat commercial type
ct de voir a sa bonne application. En outre. l'orga-
nisation du milieu devait se dérouler dans une dy-
namique de concertation. soit que tout ce qui sor-
tirait de ce Forum proviendrait d'un consensus
entre les intervenants». affirme M. Thellend.

De la sorte. le Centre de médiation et d'arbi-
trage formé par le Forum disposera plus rapide-
ment qu'un simple tribunal et à moindre coût des
litiges quant à l'interprétation et l'application du
contrat tvpe. De même. la création du Bureau de
coût de revient offrira la possibilité aux routiers
d'établir avec justesse les coûts de leurs activités.

«J'ai toujours dit que le plus beau contrat du
monde ne vaut rien si les parties ne parviennent
pas à le respecter. Le Centre de médiation et d'ar-
bitrage sera donc là pour disposer deslitiges rapi-
dement et à un coût acceptable». souligne l'an-
cien médiateur.

«Afin d'obtenir un contrat équitable. les par-
ties doivent posséder les mèmes données alors le
Bureau de coût de revient. par son logiciel gratuit.
permettra aux routiers de comprendre et fixer
leur coût d'exécution en sachant bien quelles sont
leurs dépenses». affirme-t-il rappelant les pres-
sions abusives que certains utilisateurs de services
ont pu exercer par le passé.

Imcoun, Jencian Rundean

Simon Paquette a vigoureusement défendu son point de vue quant aux priorités et
actions à entreprendre dansle volet environnement.

Tout au long des deux jours qu'a

des pri
liers etla plénière ont pernus d'aborder
six thématiques. soit [a cutture. l'educa

tion. l'environnement. l'espace polit
que. la sante et la soctete

«Sur chacune de ces problemati

ques. trois priorites ont ete emises lors
des atehiers et de ces priorites des parts
cipants ont clabore des moyens d'ue-
tton qui ont ensuite cté chterines par
l'issemblec>. explique la coordonnatri
Ce

l'une des priorites retenues dors des

ateliers a ete a creation d'une coalition
des organismes jeunes pour obtenir un
meilleur réseautage. De méme, les par-
ticipants ont donne leur position quant
à divers sujets de l'actualité internatio
male, tels que la guerre en Irak et [A7
LEA.

Deux participants au Brésil

En outre. le Forum à clu deux de

ses participants afin qu'ils participent
au Forum social mondial de Porto Ale:
gre. I s'agit de Mauricio Correa et Va

léric Létourneau.

«lls auront deux mandats de se
rendre à Porto Alegre et d'effectuer
unc tournée régionale a leur retour.
Ces deux représentants se rendront
dans les lieux où l'on retrouve les juu-
nes adultes pour les informer sur Je Fo-

 

Los deux actionnaires pruncipaux.
Ronald \udet et Andre Bison, c1atent

atsproses lors de cette rencontre
1 es journalistes tuent toutetors cxelus

de l'assemblee

Le dossier juridique à regler

<Evidemment al taut ficcler leone

dique. lout le monde s'est compromis:
le ficelage peut prendre une quenzaimne
de jours. Chacun a son contrat, chaque
financier (la cooperative, les proprictai- |

res, la Societe capitale de risque) a ses
prérogatives. I faut Sentendre sur les
points ct les virgules Personne ne va y
sort l'argent tant que ve de sera pis 4

tegle Pt l4 la trautsaction vase faire»,
souttent M Charte Cette sduation
nempeche touteters pas de coup d'en

vordes activates

Free quia tant à Le manchette de
Le tribune aunouçant que le ministère
du Revenu exige encore le rembourse-

ment d'aterages d'impots dus par CS
Brooks avant de hiberer tes mstallations
de la tue Pacifique. M. Chartre com

mente On Sen vecupe l'hypothèque

va lever quand al faudra qu'elle lève.
l'h\pothèque. ve n'est ren de sumple.
mais elle va etre enlevee au moment
Juge opportun, l'es démarches ont ete

faites pour Lane lever l'hipothèque le-
este du mimistetre du Rever elles ont

cie couromnees de succes. méme st ce

est pas encore Lat

Quand AM Chartre mdique que le
fieclage juridiques doit etre regle dans

une quuztine de jours. il cit aussi in

clure La question de Uinpotheque lega-
le |

it ,

tum brésilien.

presenter ce
qu'ils y ont tout

et parler des re-
tombecs pour la
region», affirme-

t-clle ajoutant
que les details

du forum estrien

et de Porto Ale

gre se retrouve

ront sur le site
Internet du

SI. le
vww.fste.cjb.net.

 

« Foutes les
priorités. les
moyens d'action

et l'expérience
de Porto Alegre.

nous permet-

Caroline Gagné,
coordonnatrice du
premier Forum
social de la

jeunesse estrienne

tront de montrer aux decideurs et pen-
seurs de La région ce queles jeunes veu-
lent vraiment. le Forum d'aujourd'hui
n'est que le debut d'une longue aventu-

re», rappelle Caroline Gagné alors que
l'activité etait chapeautée par huit or-

ganssmes de la 16gion.

[x Forumreviendra eventuellement
l'an prochain afin de faire un suivt des
pistes d'action envisagées, de revoir les
priorités.
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L’ASSOCIATION DES CONCESSIONNAIRES HONDA DU QUÉBEC HONDA

POUR OBTENIR L'ADRESSE D'UN CONCESSIONNAIRE PRÈS DE CHEZ VOUS, VISITEZ LE WWW.honda.ca OU COMPOSEZ LE 1 888 9-HONDA-9.
‘Les offres de location bail sont faites par Honda Canada Finance Inc., sur acceptation du crédit. Cette offre porte sur les berlines Civic DX 2003 (modèle E51511PX), les berlines Civic DX-G 2003 (modèle ES1543PX1 et les coupés Civic DX 2003 (modèle EM2113P) ou les
coupés Civic IX 2003 (modèle EM2153P) neufs pour 48 mois. Échange ou comptant de 2516$ (berline Civic DX\ et 2508$ (berline Civic DX-G), Échange ou comptant de 2 750$ (coupé Civic DX) et 2972$ tcoupé Civic LX). Première mensualité sur les coupés Civic DX

(modèle EM2113P) et sur les berlines Civic DX (modèle ES1513PX) et de 275 $ sur les coupés Civic LX (modèle EM2153P) e: sur les berlines Civic DX-G (modèle ES1543PX) exigibles à la livraison. Programme 0 $ comptant également: offert. Franchise de kilométrage de i
96 000 km; frais de 0.12 $ le kitomètre excédentaire. Taxes, immatriculation et assurance en sus. A fa fin du bail, vous pouvez retourner le véhicule au concessionnaire ou l'acheter pour une valeur résiduelle prédéterminée. Le prix de location des concessionnaires peut |

être inférieur. **P.0.S.t de la bertine Civic DX 2003 (modèle ES1513PX), de la berline Civic DX-G 2003 (modèle ES1543PX), du coupé Civic DX 2003 imodèle EM2113P), du coupé Civic LX 2003 (modèle EM215 3P) neufs. Transport e* préparation (850 $), ‘axes, assurance i

et immatriculation en sus. Le prix de vente des concessionnaires peut être inférieur. Offre d'une durée limitée. Voyez votre concessionnaire pour plus de détails. Photo à titre indicatif. sol |
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‘esprit de corps remplace les raquettes
Le Snowshoe Club a vu sa vocation évoluer en 12

«
a
2

, Isabelle Pion
3 ipion-a latribune.qsA

SHERBROOKE

 

‘an 1877. Chaque mercredi. des hommes
partent de l'ancien hôtel Magog (près de

l'actuel Musée des beaux-arts de Sherbrooke)
pour se rendre à un bâtiment de la rue Prospect
en raquettes. La passion de ce sport les unit. mais

aussi leplaisir d'être ensemble. tout simplement.
et de partager quelques bons moments. Et 125
ans plus tard. le Sherbrooke Snowshoe Club est
toujoursbien en vie.

L'organisation a vu ses consoeurs disparaitre
au fil des ans. cependant. À l'époque où la pas-
siof pour la raquette bouillonnait encore. au
moins quatre organisations de ce genre existaient

Selon quelques membres, il existait plusieurs
clubs de raquettes au Québec durant les annees
1950.

Si le Sherbrooke Snowshoe Club à d'abord ete
vu comme une organisation mise sur pied pour la
pratique de ce sport. sa vocation s'est quelque peu
transformée et va maintenant beaucoup plus loin.
confie son président. le révérend Reginald Jen-

ning. «On faisait de la raquette autrefois. Mais

 

t avec la venue des skis,

| raquettes», mentionne le président

Li , 1988.

Le Sherbrooke Snowshoe Club à celebre son

reunissant ainsi
quelque 150 convives à la salle de l'organisation.
{25e anniversaire. samedi soir.

les gens ont accroche leurs

honoraire
© Max Salvas. implique dans l'organisation depuis

dont le maire de Sherbrooke.
depute de Compton-Stanstead. David Price. On
compte une infime minorite de francophones au te.cst aujourd'hui disparue.

Jean Perrault. ele

 
PacoClade Pond

Membre du Snowshoe Club depuis une vingtaine d'années, Bruce Patton tient dans ses mainsle livre de l’his-
toire de cette organisation qui sera édité une seconde fois pour le 125e anniversaire de ce mouvement.

sein de l'organisation. La Tuque Rouge. la bran
che francophone du mouvement. en quelque sor

Sans

Uv que mantetesse.
Cost gue cost une place ou
Fon peut se regrouper en
tre hommes. C'est Fune des
Lares organisations ou on
peut se retrouver. Où 11 1

4 pas alcool. Chaque
meteredtsom al y un or
teur qui vent parler avec
les gens, explique M. Jen-
mme.

 

Les activates du club se

deroulent de novembre À
mars

bn entrant dans le ban
tent où loge Forgaiisa
ton. le côte vreiot frappe
protocolaire de l'organisation. Tous tes hommes
sont vêtus d'un vestou rouge vit. comme les can

LCAUX QUE Capisseat les nappes ornant les tables.
les nouveaux \caus, eux, doixent porter une che

muse blanche Tes murs de bois du bâtiment sont
decores d'athches et de photos rappetlant Phaston
to du club et de Li regron, <Quand tu cntres rer,
cest comme seit prenais Une Marche cn scus on
verses dlostie Fun des membres, Bruce Patton

Le reverend Regi-
nald Jenning,
president du

Snowshoe Club

out commie le côte

Le mouvement à d'auleurs la particulanite de
reunir des terus d'histoire. souligne M. Jennimnes.
Four le 100¢ annensurede club a produit un hi
vie sur l'histoue Ou à decide de vetaire le Inte
pour le [253¢ anniversaire. Ca vi être une source

d'information pour ceux qui font de la gencalogie

Eva etre disponible pour acheter le ler janvier»,
mndique M. Patton

 

Pierre Saint-Jacques

mettre à la queue leu leu

SHERBROOKE
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«E une liasse d'autorisations

de libérations provisoires de façon con-
sécutive pour un jeune contrevenant
pendant des semaines ou des mois, ça
ne respecte pasla loi.»

| Le juge Michel! Dubois, de la Cour
du Québec (Tribunal de la Jeunesse). à
porté un solide coup de varlope sur la
décision du Directeur Provincial d'ac-
corder pas moins de 19 autorisations de
mise en liberté provisoire dont plu-
sieurs consécutives du dimanche au sa-
medi.

«Est-ce cela un jeune contrevenant
en mise sous garde fermée?» s'interro-
ge le juge Dubois.

Pour se replacer dans le contexte.
précisons que le jeune. âgé alors de 17
ans, avait été condamné. le +4 octobre

2001, à 16 mois de mise sous garde fer-
mée jusqu'au + février 2003 et à une
probation consécutive d'une année
avec suivi.

Pourquoi le jeune a-t-il cu 16 mois
de mise sous garde fermée”

«Pour de nombreuses raisons qui
ont été expliquées longuement le 4 oc-
tobre 2001. mais entre autres pour la
commission de deux vols qualifiés, en
août 2001, à une semaine d'intervalle. à
la pointe du couteau dans deux caisses
populaires de la région de Sherbrooke
alors qu'il était en probation avec suivi
pour d'autres crimes». lit-on dans une
décision écrite de 14 pages.

Qu'après seulement huit mois de
mise sous garde fermée. au mépris de
la décision rendue le 4 octobre 2001 et
de la loi sur les jeunes contrevenants, le
Directeur Provincial ait accordé des
autorisations de mise en liberté provi-
soire. laisse le Tribunal perplexe quant
à l’exécution des ordonnancesjudiciai-
res par le Directeur Provincial de la ré-

gion ct aussi quant à sa méconnaissan-
ce de la loi sur les jeunes
contrevenants.

Le jeune en question avait été auto-
risé par le Directeur Provincial à tra-
vailler 40 heures-semaine dans une usi-
ne. I] pouvait dormir chez son père cinq
fois par semaine, parfois six.

Le Directeur Provincial à l'obliga-
tion de ne pas agir de façon à affaiblir
l'autorité du Tribunal à l'égard des jeu-
nes en liberté. note-t-on dans la déci-
sion écrite. particulièrement en s'ap-
propriant un rôle qui ne lui revient pas.

«Il faut respecter le rôle de chacun.
C'est aussi de la réhabilitation que
d'enseigner cela aùûx jeunes. Le Dirce-
teur Provincial ne peut laisser croire à
un jeune pendant des semaines, voire
des mois comme dans la situation du
jeune dont il est question. qu'ordon-
nance ou pas. mise sous garde fermée
ou pas. ¢a ne change rien.»

Toutcela apparait incohérent

Durant les huit premiers mois de
mise sous garde fermée. la preuve dé-
montre que le jeune était en résistance.
en opposition. il ne se mobilisait pas
dans son plan d'intervention. bref. 11
faisait du temps. il boudait.

Pourtant dès le mois de juin 2002.
alors qu'il venait d'atteindre sa majori-
té. il obtenait sept autorisations pour
15 jours de liberté provisoire. Certaines
pour fins d'emplois. d'autres pour des
réinsertions familiales. d'autres pour
des sorties humanitaires.

«Plusieurs de ces autorisations de H-
berté provisoire comportaient éton-
namment des conditions moins sévères.
moins encadrantes que celles qui sont
déjà prévues à son ordonnance de pro-
bation d'une année qui débutera à la
fin de sa période de mise sous garde
fermée en février 2003». souligne lc
juge Dubois.

Lorsqu'il ÿ à eu ralentissement de
  

La Tribune
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n étudiant de l'Université de

Sherbrooke. Benoit Cham-

poux, de Rock Fo-
rest. se retrouve
au nombre des dix
finalistes du con-
cours «Si j'étais
premier ministre»

Qui a été remporté
par un étudiant de
l'Université de To-
ronto.

De la sorte. Be-
noit Champoux et
les neuf autres fi-
nalistes originaires
des quatre coins
du Canada ont
mérité des prix
d'une valeur de
10 000 § et des

Stages d'été pour
leur participation.
Ce concours a

été instauré en
1995 par le Fonds
de bourses d'étu-
des Magna pour le
Canada afin d'inci-
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Finaliste au concours
«Si j'étais premier ministre»

ter les étudiants des universités. collè-
ges et cégeps à exprimer leur vision
d'un pays meilleur à travers des idées
novatrice pour améliorer les aspects so-
ciaux et économiques et ce. dans une
dissertation de 2500 mots.

vincial…

production à l'usine où travaillait le jeune homme. à ta fon
d'octobre 2002.11 à perdu son emploi.

Le juge Dubois condamne le Directeur Provincial
{ «Emettre à la queue leu eu uneliasse d'autorisationsde libérations provisoires nerespectepasla loi»

le qeune à donc ete libère et place des lundt dernier, en
vertu de La loi des Jénes contrevenants, en probation avec

«Faut-il que les adultes se surprennent que le jeune suit pour un an aux mêmes conditions que la probation ap
homme n'ait pas tres bien compris pourquoi le Directeur
Provincial voulait tout à coup revenir à l'ordonnance et la
faire exécuter” H ne saisissait pas le bien-fondé de ce resser-
rement de ses conditions de liberté. C'est comme st on avait
fait goûter à un enfant en très bas âge à toutes les sucreries.
qu’on aurait conduit l'entant dans un magasin qui vend des
bonbons et qu'on lui dirait de ne pas toucher. Le Tribunal
croit que la première qualité d'une intervention é@cative
ou ré-éducative est d'être cohérente. Le Directeur et parti-
cutièrement le centre de réadaptation se sont disqualifiés
dans la présente affaire en jouant au fou avec l'équilibre. les
sentiments et la liberte.
jeune adulte.»

Pas étonnant que le 20 novembre 2002. te jeune ait pete
les plombs. fittéralement explose au centre de réadaptation
pour une peccadille. TI s'est désorganisé. il a défait sa cham
bre. I devra en répondre au Tribunal des adultes.

Le Tribunal de la Jeunesse n'entend pas en rajouter.

«Le Tribunal n'entend pas punir le jeune pour l'attitude
irresponsable, négligente et fautive du Directeur Provin-

Aujourd'hui. le lundi 2 décembre 2002, le Tribunal es-
time qu'il ne servirait à rien de vouloir faire un exemple et
de se servir de ce jeune pour condamner le Directeur Pro-

d'autant plus que dans cette affaire particuhère. le
Tribunal n'a plus confiance dans les capacités du Directeur
Provincial d'exécuter une ordonnance de mise sous garde.
peu importe le tvpe de mise sous garde. continue. disconti
nue. ouverte ou fermee.

cial...

MAURRAS

Lamoureux
PONTIAC BUICK

AVANT D'ACHETER VENEZ
RUTHIN 
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«On a hâte depuis l'été!»
Les skieurs s’en donnent à coeurjoie à l’ouverture du mont Bellevue

Isabelle Pion
(pion“alatribune.qeca

SHERBROOKE

était le coup d'envoi de la
saison de ski au mont Belle-

 
Rose-Anne Dubé, Maryline Durand, Camille Fortin et Annie-Claude Blais ont pris le mont Bellevue d’assaut, samedi,

alors que le centre donnait le coup d'envoi à sa saison.

 

vue du Sherbrooke, ce samedi. Aux

yeux du cogestionnaire de l’emplace-
ment, Armand Laroche, on ne pouvait
pas demander mieux en ce début de
saison! «Ce sont les meilleures condi-
tions à l’ouverture que l’on n’a jamais
cues», dit-il.

 

 

 

« Voiture sous-compacte avec la meilleure

consommation d'essence en 2003 »

«Il y à des parents qui m'ont dit que
leurs jeunes avaient mis leur cadran à
six heures pourvenir skier. I! y avait des
gens à huit heures moins quart, alors
que le centre ouvre à neufheures. C’est

de 500 skieurs. à 90 pour cent des jeu-
nes». renchérit-il.

Au total, trois des huit pistes sont
ouvertes et l'une des remontées méca-
niques est aussi en fonction. M. Laro-

l'heure où j'arrive et il y avait déjà du
1 Do ; À JU che croit que le centre pourra ouvrir

monde! On ne prévoyait pas voir près deux nouvelles pistes pour la semaine
prochaine et une autre remontée méca-
nique. Selon lui. grâce u l'enneigement
artificiel, les pistes sont bien cnneigées.
et le centre n'u pas à craindre de «re-
doux». «Cela ne nuirait pas à la neige
qu'il y a présentement. croit-il. Et si
cette température idéale se maintient
toutes les activités offertes au centre
devrait être ouvertes au public d'ici le
20 décembre. Mais seulement si Dame
nature le veut!

Le codirigeant s'enthousiasmait sa-
medi d'ouvrir la saison quelque temps
avant le congé des Fêtes. Cu genre de
situation aide grandement à hausser le
nombre de billets de saison vendus. ex-
plique-t-il. «Si on ouvre deux fins de se-
maine avant le congé des Fêtes. il y a
un engouement qui se manifeste et cela
à aide à vendre plus de passes.»

Imacom, Claude Poulin

Le cogestionnaire dv mont Bellevue Ar-
mand Laroche: «Ce sont les meilleures
conditions à l’ouverture quel’on n’a ja-

mais eves».

Venue chercher son fils au centre,
Michele Larochelle contie que son gar-
gon était tres pressé de descendre la
montagne. Si la dame n'avait pas le
temps de skier samedi. ce n’était que
partie remise. C'est d'ailleurs au mont
Bellevue que la dame est tombée
amoureuse de ce sport. Une descente
effectuée lors de la soirée des dameset
deux jours plus tard. celle-ci se rendait
acheter son équipement. Pour sa part.
celle-ci s'étonnait qu’il n'y ait pas plus
de skieurs sur les pentes.

Beaucoup de jeunes

Pour plusieurs, la saison de Ki
s'avérait tres attendue.

Réunies pour faire de la descente
de planche à neige. Rose-Anne Dubé.
Camille Fortin. Annie-Claude Blais ct
Marilyne Durand. âgées de 13 ans.
avaient bien hâte de pouvoir assouvir
cette passion hivernale. «On a hate de-
puis l'été!» remarque Marilyn.
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L’animateurde l'activité, Bernard Lefebvre, la coordonnatrice de l'ACEF, Ghislaine Beaulieu, l’un des permanents de l'ACEF, Alain Ro-
bert, l’ancien président, Claude Sevigny, l’agente d’information, Denise Turcotte, l’ancienne présidente, Angèle Seguin, et la présiden-

te, Mireille Guay, ont fete les 30 ans de l'ACEF dans une ambiance de retrouvailles.

La justice présentée aux victimes
Pierre Saint-Jacques
 

SHERBROOKE

ans la toulee des <Rendez-
‘ vous de lu Justice en Estrie.

prendra forme. le mercredt {1 decem-
“-bre, l'uctivite «portes ouvertes- pour

.
.
>

‘tes personnes victimes. leurs proches ct
"les témoins.

Ie rendez-vous est tise a 14 h 300 an
Palins de justice de Sherbrooke clocal
215), 375 rue King Ouest.

Mme Nicole Laroche. directrice du
CAVAE (Centre d'ude aux victimes

d'actes crimtnels). à precise que le juge
Gerald Desmarais de ta Cour du Que-
bee accucillera les participants et part

cipantes dans une salle de cour et pre-
sentera les différents partenaires de

Capparcil qudicrane. saveur le substitut
du Procureur gencral un avocut de lu

defense, un membre du service de pols
ce de Sherbrooke

l'outes les informations pertinentes

dû sujet du déroulement d'un proces en
Cour comunelle seront transuiises.

te personnel du CAN AE sera cad

lement sur place pour accompagnerles
participants,

“Un bain de culture québécoise à l’UdeS
André Laroche

.
=" alarocherfatrihune.que
. -

Le SHERBROOKE
“.

cs personnes immigrantes pour-
ront désormais prendre un bain

de culture québécoise à l'Université de
Sherbrooke.

Le professeur Normand Wener ot-
frira en cffeC à compter du S janvier
prochain. un cours intitulé «<\ là decou-
verte de la culture québécoise» à la Fa-
culté des lettres ot des sciences humai-
nes.

Ce cours sera tout. sauf magistral. H

taut plutôt parler de sources culturelles
pimentees d'une information-spectacle
à contenu universitaire. Il sera notam-
ment question de la famille. du travail,
de la politique. de l'intercutturalisme.
la religion. l'histoire. l'information. la
chanson. la littérature. les arts visuels.
le cinema. l'humour. la musique…

Une attention particulière sera ae-
cordee à la place des femmes au Que-
bec.

Ce cours sadresse d'abord aux neo-
Quebecois qui possedent au minimum
une formation collégiale. Ils doivent
aussi etre capables de comprendre. ire
ct s'exprimer en français.

IAT 33%
LLEL
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* Pour une sélection agnante correspondant
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Lundi 9 decembre 2002/ La Tribune A

L'ACEF célèbre son 30e anniversaire
Fichne 1 eblane

Cannan oe

SHERBROOKE

9
\ssocistion cooperating

d'economt tanuhale de TES

ue 4 MCE E-1 strie) a téte son Sie an

mversdire de lutte vontry les abus en

compagnie des iepresentants des orga
nisms allies, de Taide jundique, dane
ctens presidents ot d'anciens membres
du conseil d'administration lois d'un

bruneh de retrouvailles

Le comte organisateur attendu
quelques 30 personnes au Pavillon An
dre-Viger de Sherbrooke pour Foca
son, «le travail de dénonciation que
fit notre organisme est difficile et ext

geant. Amour d'hur, nous sommes 101

pour testover et ceolebrer les gauns que
nous avons récoltes au cours des 30

dernieres anncess. explique Ghislaine

Beaulieu, coordonnatriee de FACE

P'ACHE- Estrie se veut le porte-pa
role des consommateurs de la region,
Elle detend les points de vue de La po
pulatton sur la consommation ot se
preoceupe particulièrement de son im
pact sur les conditions de vie des per
sonnes à faible revenu.

Mission rempie

“SE notte NCEE a survecu trente

AUS, C'est parce qu'elle a. annee apres
annee. rempli sa Mission. Note orga

msme parle. crue. lutte. phude ct deran

LOTO
QUEBECSed R

de partos. Que UACHE Granges on
mevttable, puisque cest un organise,

de defense de droits ot que te drout chu s

uns commence Loa tout cela dos
ness, appelie La presidente de lo
nisme, Mireille Guay

A est indispensables qu'a She

brooke, vaistent des organismes a Pur
non lucratif capables de donner un,
VOX LE CEUX QUE TOR M dtgent, nn tea
tons influentes pour se Lure catendr
comprendre «1 surtout respocler
Goute-t-elle

Eneftet. Mme Guay souligne qu'en

trente ans, PACLE ova quais mranque

de dossier aodetendie l'es consonmmu

teurs ont encore des problemes malste

l'vxistence de FOPC. de diverses lois et
règlements destnes à proteger La sante

Cte bren-ctie des gens, et les multiples
mavens d'intormation sur les biens et
les services qui nous sont otterts da

vomarquer Li presidente

Selon Mme Gay, les consonuma
teurs esttriens se donnent d'etre au tan

de ce qui se passe dans de monde Cis
0e peuvent pas ignorer les conditions

de travail deplorables des hum.uns quo
produsent Le majorite des objets dont

NOUS NOUS scAOns quotidiennement
L'ACLE veille que les D stricus
dent acces 4 de la nourtiture, des vete
ments. des services à des coûts raison
nables. 1 lle doit nsutfler aux nteux

Nantis Une Tesponsalulite qui n'est pus

suftisamimient passée dans nes habite

dess, estime telle

que

ésultats
TVA, ie réseau destirages
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PRÉSIDENT FI EDITEUR

RÉDACTEUR ENCHEF

DIRECTEUR DE TL INFORMATION Michel Mor

ADJOINTE AU DIRECIHFUR

Raymond Fart:

Maurice Cloutier

facynthe Nade 1. Opinions
 

Nos attentes envers la télé de Radio-Canada
)

«J ai dit au président qu'on
ne pouvait plus attendre,

qu’il y avait urgence de définir notre
rôle. Le manque de clarté de nos
orientations nousfait souffrir.» C’est
Daniel Gourd, le nouveau patron de
la télévision française à Radio-Cana-
da, qui s’exprimait ainsi il y a quel-
quesjours. Et il annonce: «Nous arri-
verons avec des changementstres
importants cet automne.» Donc,il a
le temps de se préparer. Et nous d’ex-
primer nos attentes. Car il est impé-
ricux que nous ayons tous quelques
attentes facc à Radio-Canada, à qui
nous versons près d’un milliard de
notre argent chaque année. Quand
on paie la note, on à droit à quelques

exigences.

On pourrait dire bien des choses
de La programmation générale, de la
qualité de certaines émissions et de
l'inutilité de quelques autres, de la

qualité des animateurs où de leur in-
signifiance. La baisse constante des
cotes d’écoute de la société d'Etat
face à ses concurrents (TVA: 30,8

pour cent: SRC: 15,5 pour cent: TQS:
14,2 pour cent) doit sûrement gener
la direction des programmes. méme
quand elle se défend d'en avoir cure.
Mais comme M. Gourd déclare que
sa priorité la plus urgente concernu
l'information. osons done quelques
remarques sur ce qui devrait toujours
être le plus beau fleuron de Radio-
Canada. Et ou elle à perdu bien des
plumes.

Les chaines privees sont loin
d'avoir les moyens de la société
d’Etat en ce qui concerne l'informa-
tion et les affaires publiques. Et pour-
tant, elles trouvent une façon de sa-

tisfaire leur auditoire. Pourquoi”
Pour plusieurs raisons, la première
étant que Radio-Canada a perdu sa
crédibilité. Avec des formules mal re-

Billet

Les attentes de Noël
ous voici de nouveau dans les
préparatifs du temps des Fé-

tes. En liturgie, c'est Ie temps de
"Avent. Un temps d'attente avant la
venue de quelque chose de nouveau, de
quelque chose de beau.

Dans notre vie de tous les jours,
nous nous préparons à quelque chose
de nouveau, à quelque chose de beau
aussi, du moins en général. Car pour
beaucoup de gens ee temps de Noël est
un momentdifficile à passer, et qu’on
voudrait voir passer le plus vite possi-
ble.

En effet beaucoup de personnes me
disent ne pas aimer ce temps de an-
née, pour toutes sortes de raison. leurs
attentes ont déjà été déçues et ils cn
sont restés marqués. Parce qu'à Noël,

Noël et done que nos enfants ne ver-
ront pas leur mère où leur pere à Noël.
Nous vivons parfois une grande solitu-
de dans ce temps des Fêtes. Nous som-
Mes parfois en attente d'une visite af-
fectueuse qui ne vient pas.

Ce temps des Fetes est pourtant un
moment privilégié dans l'année. Un
moment où l'amour, le partage. la soli-
darité se manifestent d'une façon uni-
que. Ce quelque chose de nouveau et
de beau arrivera si nous mettons de
côté nos attentes pour donner à chaque
jour: donner de notre temps. de notre

affection. de notre tendresse, de notre
joie, ete. à ceux et celles qui en ont be-
soin. La seule attente que nous de-
vrions avoir ct qui est certaine d'etre
comblée est celle de la venue dans no-
tre coeur d'un Dieu d'amour, de joic ct

de paix.

:

 

DUBÜC
nouvelées ou mal appliquées: le cor-
respondant étranger Raymond Saint-
Pierre. qu’on fait atterrir dansles
rues de Montréal, qui n'a pas encore
trouvé sa niche; des remplacements
de lecteurs inopportuns: des journa-
Histes-animateurs jouantles prima
donna: un chef d'antenne aux che-

Veux «geulés» qui annonce qu'il va
quitter la boîte pouraller faire rire
ailleurs: un personnel qui a déversé
tout le mal qu'il pensait de ses em-
ployeurs pendant des semaines de
grève: une publicité qui vend plus ses
vedettes que leur produit: une insen-
sibilité aux problèmes qui touchentle
plus la population; bref. une foule de
défauts que savent éviter leurs con-
currents pauvres et gagnants.

Les affaires publiques” Il est gé-
nant de constater que la radio de la
société d'Etat sait faire ce quela télé-
vision semble ignorer. On a entendu.
ces derniers jours, les animateurs de
toutes les émissions radio «se péter
les bretelles», avec raison et panache.
pour célébrer leur million d’audi-
teurs. Ils ont beau se dire au-dessus
des cotes d'écoute. ça semble bien
leur faire plaisir! En fait, on n'a qu'à
comparer les deux programmations
week-end: la télé à perdu l'originalité

et la crédibilité qui façonnent la qua-
lité.

Tantpis. et tant mieux. si Radio-
Canada ne peut battre ses rivales :
dans les variétés, les quizz et le sport:
personne n'a le droit de l’exiger. Ce
que l'on attend d'elle. c’est d’exceller .
dans un type d'émissions qui exigent
plus de profondeur. de raffinement,
de relations internationales, d’analy-
ses, d'experts. Les chaînes américai-
nes peuvent tenir des entrevues de»
qualité. à 7 heures le matin, avecles
acteurs principaux des événementsde .
la veille, avec autant d'audace que de
qualité. Pourquoi pas nous”

I! n’est même pas question de
créativité: il s’agit de mieux faire ce
que l'on fait. ou de refaire ce que l’on
a déjà su bien faire. Le succès des
chaînes privées, volontairement plus
«populaires», devrait faire réfléchir
ceux qui veulent nous convaincre de
leur supériorité. i
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dès notre plus jeune âge, nous avons
des attentes. Attentes de cadeaux nom-
breux, à notre goût. Attentes de visites
agréables, de jeux avec nos cousins
lointains. Attentes de vacances de tra-

Christiane Vallée est agente

de pastorale à Beauvoir

 

vaux scolaires, ete. En vicillissant, nos
attentes se continuent: attentes de ca-
deaux, attentes de visites agréables, at-
tentes de sorties spéciales, attentes de
réunion de familles, etc. Attentes donc
de quelque chose de nouveau, de quel-
que chose de beau.

Mais voilà, ces attentes sont parfois
dégues. Nous n'avons parfois pas les
moyens de donner à nos enfants les ca-
deaux qu’ils désirent. Nous n'avons par-
fois pas les moyens de leur donner la
nourriture nécessaire. Nous vivons des
séparations familiales qui font que nous
ne serons pas avee nos enfants pour

Opinions

 

VOUS VOULEZ NOUS ECRIRE?

redaction@rlatribune.ge.ca

La Tribune

1930, ruc Roy

Sherbrooke. JIK 2XS

Telecopieur 564-S098

 

perry

Pusiuez > L

 

      

  

putlaramee@ sympatico.ca

  

L'histoire d’une région
 

gr Philippe Desranleau,
premier archevêque de Sherbrooke

lv a cu 50 ans cette annee décédait le
premier archevèque de Sherbrooke.

Mgr Philippe Desranleau. Son règne épisco-
pal fut marqué par de nombreuses initiati-
ves, prises de position et réalisations.

Philippe Desranleau est né à Saint-Sé-
bastien-d'Iberville. le 3 avril 1882. Après ses
études classiques au Séminaire de Saint-
Hyacinthe et théologiques au Grand Sémi-
naire de Montréal, il fut ordonné prêtre le
26 juillet 1909. De 1912 à 1915, l'abbé Des-
ranleau poursuivit à Rome, au Collège cana-
dien et à l'Université Angelicum, des études
doctorales en philosophie et en droit canoni-
que, Entre 1915 et 1937, il occupa de nom-
breux postes: curé à la cathédrale de Saint-
Hyacinthe, secrétaire de l'évêque. vicaire gé-
néral. chancelier du diocèse de Saint-Hya-
cinthe, puis curé de la paroisse Saint-Pierre
de Sorel (à partir d'avril 1931).

À Sherbrooke

Le 13 décembre 1937, l'abbé Desranleau
était désigné comme évêque coadjuteur du
diocèse de Sherbrooke, diocèse qui avait
alors à sa tête Mgr Alphonse-Osias Gagnon.
son troisième évêque. À la mort de Mgr Ga-
gnon survenue le 12 février 1941, Mgr Des-
ranieau devenait le quatrième évèque du
diocèse de Sherbrooke. Dix ans plus tard. à
la suite de l'élévation du diocèse de Sher-
brooke au rang d'archidiocèse et de siège
métropolitain le 2 mars 1951, il accéda au ti-
tre d'archevèque (le premier) de Sherbroo-
ke. Il le demeurera jusqu'à son décès le 25
mai 1952, à l'âge de 70 ans.

Au ler janvier 1952, l'archidiocèse de
Sherbrooke comprenait 125 paroisses, 19
dessertes, 139 églises et chapelles. un grand
séminaire, deux petits séminaires et 112 éco-
les sous la responsabilité des religieuses et
religieux.

 

 

 
 

Pour Mgr Philippe Desranleau, les evé-
ques de l’Église catholique avaient le
devoir de gouvernercette Église du

Christ à laquelle ils appartenaient puis-
quec’était sur l'autorité qu'elle était

bâtie.

Initiatives et réalisations

Au cours de son règne. Mgr Desranleau
Simpliqua dans plusieurs dossiers: aménage-
ment de sanctuaires, fondation de paroisses.
projet de fondation d'une université à Sher-
brooke. poursuite des travaux de construction
de la cathédrale. développement du syndica-
lisme catholique. construction d’hôpitaux. de
collèges. d'écoles normales, d'orphelinats. re-
crutement des vocations. développement de
divers mouvements d'action catholique
(JO.C: LAC: LO.C.). accueil de commu-
nautés religieuses. fondation de diverses asso-
clations. procédures visant l'élévation du dio-
cose de Sherbrooke au rang d'archidiocèse.
organisation de deux svnodes diocésains. in-
troduction d'une cause de béatification. etc.

Comment Mgr Desranleau exerga-t-if son
dutorité épiscopale? Comment gouverna-t-il
l'Eglise diocésaine de Sherbrooke? Selon
Jean-Pierre Kesteman. Peter Southam et
Diane Saint-Pierre dans leur Histoire des
Cantons de l'Est, Mgr Desranleau gouverna
en privilégiant «trois voies: la pastorale ou-
vrière, la maximalisation du pouvoir temporel
de l'Eglise et comme condition nécessaire
pour la réalisation des deux premiers objec-
tifs. le développement des effectifs cléricaux».

; Pour Mgr Desranleau, les évèques de
l'Eglise catholique avaient le devoir de gou-
verner cette Eglise du Christ à laquelle ils ap-
partenaient puisque c'était sur l'autorité
qu'elle était bâtie.

Jean-Luc Grégoire MLA. (histoire)
Université de Sherbrooke

Cette chronique hebdomadaire est une collabo-
ration de la Société d histoire de Sherbrooke et
du Département d'histoire «t de sciencespoliti-
ques de l'Université de Sherbrooke.
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Voter contre

ses électeurs
 

iverses personnes, commel'éditorialiste Jean-Guy Dubuc.
le député Paul Martin. des partis comme le Bloc québé-

cois ou l'opposition officielle à Ottawa. (sous ses noms réformiste
ou allianciste). semblent souhaiter queles députésne soient paste-
nus de voter au parlementselon la ligne du parti qui à contribué à
les faire élire.

I] faut dire avant tout que le respect de la position prise parle
parti est une affaire propre à chaque parti. la sanction la plus sévè- ‘
re étant l'exclusion du groupe de députés du parti. Cela peut arri-
ver.

Mais les partis acceptent généralement que des dissidences
soient publiques lorsque les intérêts particuliers d'une circonscrip-
tion sontlésés par une décision jugée parailleurs nécessaire. Clau- :
de Ryan a accepté que des députés anglophones votent en faveur
des amendements constitutionnels décidés par Trudeau en 81-82 et
Robert Bourassa a aussi accepté des dissidences à seslois linguisti-
ques. Il est arrivé à Louise Harel de ne pas voter avec son parti.

Mais. en général. il faut rappeler dans quel contexte les élec-;
teurs choisissent des députés. S'ils tiennent à l'indépendance des
élus. ils peuvent élire des députés indépendants. C'est assez rare.
Très généralement, ils préfèrent quelqu'un qui a fait connaître son
adhésion à un parti et dont la candidature est endossée par ce par-
ti. Les électeurs votentàla fois pourla personne et pourle parti.

Les résultats électoraux et leur variation aufil des ans permet-
tent de penser que généralement le choix entre les partis qui se
présentent. et dont celui qui a une majorité d'élus formera le gou-
vernement. pèse plus lourd que l'évaluation. particulière à la cir- -
conscription. des personnalités de ceux qui y ont présenté leurcan-
didature.

Il me semble étrange de soutenir. comme le fait Jean-Guy Du-
buc. que nos parlements sont inopérants parce qu'on voit trop rare-
ment des députés voter différemmentde l'équipe dontils font par-
tie. Il me semble plus probable que. pour la majorité. représenter
les électeurs de façon véritable signifie que l'élu doit travailler en
cohésion avec l'équipe dont il a été le candidat lors de l'élection.
plutôt que de voter avec les partis opposés pour faire voir ses dissi-
dences. Il v a bien sûr des lourdeurs et des contraintes qui font que
les parlements, tout comme les gouvernements. sont très loin de
pouvoir entreprendre tout ce qui leur semble souhaitable. Rendre
les dissidences plus fréquentes n'effacera aucune de ces contrain-
tes.

 

Thomas Somcynsky|‘Ç Sherbrooke ‘
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‘ i le prix de vente des Dodge Caravan et Grand Caravan 2003 en stock. déduira toute allocation consentie aux concessionnarres, puis réduira encore ie prs de 7 %. Les frais Je PUP rr

mer ! aonealotasconcessionnaire. les garanties. les taxes et les coûts d'administration ne sont pas sujets à la réduction de 7 % correspondant au taux de la TPS. * Tarifs mensuels pour 48 mais | |
ren, établis pour la Dodge Caravan 2003 avec l'ensemble 28C et pour la Dodge Grand Caravan 2003 avec l'ensemble 28F - CYS < RBK. Le dépôt de sécurité est de 0 $ pour un tempslimité seulement et peut changer sans DIPLÔMES
ion.+ préavis. Location pour usage personnel seulement. Aucun rachat requis. Le concessiofnaire peut louer à prix moindre. Le locataire est responsable de l'excédent de kilométrage après 81 600 km au taux de 15 € le kilometre. | 2 Jeep
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FOCUS SE FAMILIALE 2003

Climatiseur
Radio AM/FM stéréo avec lecteur laser

Verrouillage des portes électrique

avec entrée sans clé a télécommande

 

EXPLORER XLT 2003

Moteur V6 4 L

Suspension indépendante aux 4 roues

Phares antibrouillards

SecuriLock™

 

 

WINDSTAR SPORT 2003

Systeme audiovisuel familial

Freins antiblocage aux 4 roues

Retroviseurs-signaux chauffants a réglage électrique

 

  

F-150 XTR 4X4 2003
 

ESCAPE XLT 2003

Phares antibrouillards

Climatiseur

Radio AM/FM steréo avec chargeur de 6 CD

Glaces en verre unidirectionnel TAURUS SEL 2003

Marchepieds moulés

Climatiseur

Phares antibrouiitards

Jantes en aluminium de 17 po

 

  

Toit ouvrant transparent a commande électrique

Pedales a réglage électrique

Alarme antivol à détection périmétrique

Climatisation à régulation électronique de la température

 

  Mise de fonds

    

 

Paiement pendant 99 jours Dépôt de sécurité

Intérêt pendant 99 jours 1” mensualité payée par Ford  
 

À L'ACHAT DE LA PLUPART DES MODÈLES 2002 OU 2003 NEUFS EN STOCK
OU À LA LOCATION DE LA PLUPART DES MODÈLES 2003 NEUFS EN STOCK
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Photos à titre indicatif seulement. “Achat: cette offre s applique à | achat de ‘a plupart des modèles 2002 ou 2003 neufs en stock avec un financement de 36 mois ou plus de Crédit Ford. sur approbation de crédit. Frais de transport et taxes applicables

en sus. **Location cette offre s'applique à la location de la plupart des modèles 2003 neufs en stock pour des termesallant de 24 à 48 mois de Crédit Ford. sur approbation de crédit. Ces offres s'appliquentà la plupart des véhicules Ford neufs en stock,

à l'exception des Lincoln, Thunderbird, Série F dont le PTAC excède 3856 kg et des véhicules spéciaux (SVT), et s'adressent uniquement à des particuliers. Immatriculation, assurances et frais d'inscription au Registre des droits personnels et réels
mobiliers en sus. Ces offres ne peuventêtre jumelées à une offre de financement à 0% ni à aucuneautre offre. à l'exception de la remise aux diplômés pour laquelle certaines conditions s'appliquent. Ces offres de durée limitée peuvent être annulées en

tout temps sans préavis. Voyez votre conseiller Ford pour obtenir tous les détails.
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